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LES ORGANISATIONS DIRIGÉES 
PAR UNE COMMUNAUTÉ 

sont gérées par les personnes à qui 
s’adresse leur action. Elles rendent des 

comptes essentiellement à leur commu- 
nauté. Dans le cadre de la riposte au sida, 
il s’agit entre autres des organisations de 
personnes vivant avec le VIH ou la tuber- 
culose s’adressant à leurs pairs, ainsi que 
des organisations de personnes affectées 

par le VIH s’adressant à leurs pairs, 
notamment les gays et autres hommes 

ayant des rapports sexuels avec des 
hommes, les toxicomanes, les personnes 
incarcérées, les travailleur(se)s du sexe, 
les personnes transgenres, les femmes 

et les jeunes.  
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Les organisations communautaires apportent une contribution inestimable 
à la riposte au sida. Les communautés de personnes vivant avec le VIH, de 
populations clés (gays et autres hommes ayant des rapports sexuels avec des 
hommes, toxicomanes, travailleur(se)s du sexe, personnes incarcérées et/ou 
transgenres) ainsi que de femmes et de jeunes gèrent et soutiennent l’apport 
de services liés au VIH, défendent les droits humains et aident les membres de 
leur communauté. Ces organisations communautaires forment le terreau d’une 
riposte efficace au sida, ainsi qu’un pilier important d’assistance.

Les communautés de personnes vivant avec le VIH et affectées par le virus, 
ainsi que les équipes d’éducation issues de leurs rangs, les équipes de conseil, 
les professionnel(le)s de la santé au sein de ces communautés, les prestataires 
de service à domicile, les organisations de la société civile et les activistes de 
terrain, ouvrent la voie et militent pour que la riposte au sida ne perde pas de 
son actualité. Elles luttent pour que les décisions et les programmes mettent 
l’accent sur les personnes tout en œuvrant pour garantir que personne ne 
soit oublié.

Les organisations communautaires font la différence. Elles sont essentielles 
pour parvenir aux Objectifs de développement durable. Elles manquent 
toutefois bien souvent de ressources et de la reconnaissance qu’elles méritent 
et dont elles ont besoin.

Afin de rendre hommage au rôle joué par les communautés et les 
organisations qu’elles dirigent, l’ONUSIDA et ses partenaires placent leur 
action sous le feu des projecteurs au cours de l’édition 2019 de la Journée 
mondiale de lutte contre le sida. 

Leur engagement est vital alors que l’on assiste aujourd’hui à un recul des 
financements qui met en péril la pérennité des services liés au VIH. Il est 
urgent de mobiliser davantage les communautés et de détruire les barrières 
qui les empêchent d’apporter les services nécessaires. 

Aujourd’hui, les organisations communautaires sont indispensables comme 
jamais pour garantir que le VIH continue de figurer sur les agendas politiques, 
que les droits humains soient respectés, protégés et satisfaits, et que le 
pouvoir législatif et exécutif prenne ses responsabilités.
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que la devise « Ne rien faire pour 
nous sans nous impliquer » soit 
entendue.  

5	SUPPRIMER LES 
MAUVAISES LOIS 
Les communautés doivent pouvoir 
s’exprimer librement, être des 
porte-paroles et contribuer aux 
politiques publiques. Aujourd’hui 
encore, dans de nombreux 
pays, la législation empêche les 
organisations dirigées par une 
communauté de personnes vivant 
avec le VIH ou affectées par le 
virus (notamment les gays et 
autres hommes ayant des rapports 
sexuels avec des hommes, les 
toxicomanes, les personnes 
incarcérées, les travailleur(se)s du 
sexe et les personnes transgenres) 
d’être déclarées, de recevoir des 
financements ou de fournir des 
services en toute légalité. Les 
gouvernements doivent alors 
supprimer les lois qui entravent 
les droits des organisations de 
personnes vivant avec le VIH ou 
affectées. 

6	PRENDRE EN COMPTE 
LES DONNÉES 
FOURNIES PAR LES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES  
Les communautés sont souvent 
les mieux placées pour rendre 
compte des services apportés 
et de leur utilisation réelle. Les 
communautés occupent une place 
prépondérante, parce qu’elles 
assurent le suivi des prestations, 
services et mécanismes de santé. 
Elles veillent également à ce que 
les mécanismes nationaux de 
données incluent les leurs afin 
qu’elles servent aux programmes 
et à leur mise en œuvre. 

Les organisations communautaires 
apportent des services incroyablement 
importants et contribuent à la riposte 
au VIH. Fournir un accès au traitement, 
assurer l’existence du dépistage 
confidentiel du VIH et des services de 
prévention nécessaires... elles sont 
souvent les seules à aider dans des 
environnements extrêmement hostiles. 

Qu’il s’agisse d’aider les travailleur(se)s 
du sexe à obtenir des préservatifs, 
les gays à recevoir la prophylaxie 
pré-exposition ou les personnes 
s’injectant des drogues à faire un 
test du VIH en toute sécurité et de 
manière confidentielle, bien souvent, 
ces services fondamentaux ne sont 
proposés que par des membres issus de 
la même communauté. Ces derniers se 
rassemblent pour s’entraider et pour 
aider leur communauté à repousser le 
VIH ou à rester en bonne santé malgré 
une contamination au virus.

Mais ces organisations ont besoin d’un 
soutien financier, juridique et politique 
afin de poursuivre et d’étendre leur 
action vitale de protection de la 
population.

LES PAYS 
AIDENT LES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES 

Au titre de bailleurs de fonds et de 
facilitateurs, les gouvernements sont 
essentiels aux investissements dans les 
organisations communautaires et pour 
instaurer un environnement propice 
à leur travail. Nous enjoignons les 
gouvernements à :

1	 INVESTIR DANS LES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES 
Les gouvernements doivent investir 
pour respecter l’engagement des 
États membres des Nations Unies 
visant à garantir que d’ici 2030 
les communautés gèrent 30 % 

LES COMMUNAUTÉS ONT 
BESOIN DE VOTRE AIDE
minimum des services offerts. À 
l’heure actuelle, les organisations 
communautaires ne disposent 
pas de financements adaptés, 
les ressources internationales 
qui leur sont destinées reculent 
et les mécanismes nationaux 
de financement sont souvent 
inadaptés. 

2	RÉTRIBUER LES 
BÉNÉVOLES 
Récompenser les travailleurs et 
travailleuses communautaires 
serait un investissement précieux 
pour maintenir l’engagement et la 
motivation des bénévoles. 

3	MONTRER L’EXEMPLE 
Même dans les plus hautes 
sphères, les responsables 
politiques doivent mener les efforts 
pour réduire la stigmatisation et la 
discrimination dont sont victimes 
les personnes vivant avec le VIH et 
affectées par le virus. En montrant 
l’exemple, les responsables 
politiques doivent impliquer les 
communautés et révéler au public 
la valeur de leur contribution. La 
classe politique devrait également 
collaborer avec les représentants 
sélectionnés par les communautés 
elles-mêmes plutôt que des 
représentants sélectionnés sans 
consultation transparente et 
sérieuse des groupes en question. 

4	IMPLIQUER LES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES 
En s’engageant à impliquer 
correctement les communautés 
de personnes vivant avec le VIH 
et affectées par le virus dans les 
organes décisionnaires de santé 
(par ex. pour la planification, 
le budget et la mise en place 
de mesures liées au VIH, ainsi 
que pour la couverture sanitaire 
universelle), les pays peuvent 
intégrer les communautés dans 
le processus décisionnel. En 
participant aux décisions sur les 
problèmes les concernant, les 
communautés peuvent mieux 
communiquer les besoins réels des 
personnes qu’elles représentent, 
piloter des programmes et garantir 



7	PROMOUVOIR LA 
RESPONSABILITÉ 
ENVERS LES 
COMMUNAUTÉS 
En signalant les discriminations 
ou en attirant l’attention sur les 
ruptures de stock et la qualité 
des services apportés, les 
communautés peuvent garantir 
l’utilisation correcte des ressources, 
ainsi que l’accès à temps à des 
services sociaux et sanitaires de 
qualité. 

LES PARTENAIRES 
INTERNATIONAUX 
ET LES ORGANI-
SATIONS DE LA 
SOCIÉTÉ CIVILE 
AIDENT LES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES

Les partenaires internationaux et 
les organisations de la société civile 
peuvent aider les communautés de 
différentes manières en utilisant leur 
influence politique et leurs ressources 
financières, notamment : 

1	 PERMETTRE AUX 
COMMUNAUTÉS DE SE 
FAIRE ENTENDRE 
Les partenaires et les organisa-
tions de la société civile peuvent 
organiser des temps d’information 
parlementaires, faciliter la repré-
sentation des communautés dans 
les réunions et renforcer l’image 
des communautés en organisant 
des visites avec des responsables 
de haut niveau sur des sites et des 
programmes communautaires. 

2	SOUTENIR 
L’ENGAGEMENT DES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES 
Les partenaires et les organisations 
de la société civile peuvent 
soutenir l’engagement des 
communautés en garantissant que 
ces dernières soient représentées 
dans les organes de planification, 
de décision et de mise en œuvre, 
par exemple en cédant leurs 
sièges en faveur de représentants 
communautaires. 

3	FINANCER LE TRAVAIL 
DIRIGÉ PAR LES 
COMMUNAUTÉS 
Les communautés ont besoin de 
financements. Les projets et les 
programmes de développement 
internationaux doivent prendre 
des dispositions pour financer les 
organisations communautaires. Des 
investissements doivent également 
permettre aux communautés de 
surveiller et d’évaluer la situation, 
et d’obtenir des données internes 
afin de prendre des actions. 

4	PROMOUVOIR DES 
RÉFORMES DE LA 
LÉGISLATION 
Les organisations de la société 
civile et les partenaires doivent 
promouvoir les réformes politiques, 
législatives et règlementaires afin 

de faciliter l’existence et le travail 
des organisations dirigées par une 
communauté. 

5	RENFORCER LES 
CAPACITÉS DES 
COMMUNAUTÉS  
Les communautés ont besoin de 
soutien pour renforcer efficace-
ment leurs capacités de défense et 
de mise en place de leurs intérêts. 

6	RECONNAÎTRE 
LE TRAVAIL DES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES 
Les travailleurs et travailleuses 
communautaires et le travail mené 
par les communautés doivent être 
encouragés et leur action reconnue.
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AFFICHEZ VOTRE SOLIDARITÉ 
Au cours de la Journée mondiale de lutte contre le sida, participez à un 
évènement organisé par votre organisation ou votre réseau dirigé par 
une communauté de personnes vivant avec le VIH ou affectées par le 
virus, comme les gays et autres hommes ayant des rapports sexuels avec 
des hommes, les toxicomanes, les travailleur(se)s du sexe, les personnes 
incarcérées et/ou transgenres.

APPRENEZ 
Découvrez votre communauté locale, apprenez d’elle  
et affichez votre soutien.  

FAITES UN DON 
Organisez une collecte de fonds lors de la Journée mondiale de 
lutte contre le sida, donnez de votre temps, de l’argent ou quelque 
chose comme des livres ou de la nourriture afin d’aider un réseau 
communautaire de personnes vivant avec le VIH ou affectées par le 
virus près de chez vous.

RACONTEZ VOTRE HISTOIRE 
Écrivez une lettre ou un court article à votre journal local sur la manière 
dont les organisations communautaires transforment la société. Appelez 
votre station de radio locale et expliquez votre travail communautaire. 

 

LORS DE LA JOURNÉE MONDIALE DE 
LUTTE CONTRE LE SIDA, MONTREZ QUE 

LES ORGANISATIONS COMMUNAUTAIRES 
VOUS TIENNENT À CŒUR

Voici comment afficher votre soutien aux communautés  
lors de la Journée mondiale de lutte contre le sida : 
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FAITES-VOUS RECENSER 
Si vous appartenez à un réseau organisé et dirigé par une 
communauté apportant localement des services liés au VIH ainsi  
que sociaux et de santé, envoyez une brève description de votre 
travail à communications@unaids.org afin que d’autres personnes 
puissent vous trouver et soutenir votre action.

FAITES PASSER LE MESSAGE 
Écrivez à vos responsables locaux et nationaux en leur demandant  
de s’engager en faveur des organisations communautaires œuvrant 
pour la riposte au sida.

METTEZ EN AVANT  
LES CÉLÉBRITÉS LOCALES 
Reconnaissez publiquement le travail réalisé par votre communauté 
auprès de vos membres et, par exemple, dans les médias sociaux.

RENCONTREZ LES GENS 
Vous vivez avec le VIH ou le virus vous affecte ?  
Créez ou rejoignez un réseau local. 

SOYEZ LÀ POUR LES AUTRES 
Faites preuve d’empathie et de compassion pour aider  
des membres de votre communauté.

PARTICIPEZ À LA JOURNÉE MONDIALE 
DE LUTTE CONTRE LE SIDA 
Portez un ruban rouge et apportez votre soutien à votre communauté.
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FAIRE PASSER LE MESSAGE :  

LES COMMU-
NAUTÉS SONT 
IMPORTANTES
1. LES ORGANISATIONS COMMUNAU-
TAIRES FONT LA DIFFÉRENCE
Dans le monde entier, les organisations dirigées par des 
personnes vivant avec le VIH ou affectées par le virus 
défendent les droits de l’homme et fournissent aux 
membres de leur communauté des services de préven-
tion, de traitement, de soin et d’aide liés au VIH.

En 2018, le travail des organisations dirigées par une 
communauté a garanti l’accès à un traitement à plus 
de 23 millions de personnes.
•	 Ces organisations aident les gens à défendre leurs droits et 

à jouir de services sociaux et de santé sans être victimes de 
stigmatisations. 

•	 Elles agissent pour et avec les personnes. Elles apportent 
souvent des services de santé et liés au VIH directement aux 
groupes marginalisés et vulnérables. 

•	 Les réseaux de personnes vivant avec le VIH et affectées par 
le virus s’apportent mutuellement une protection sociale, de 
la sécurité, de la solidarité et de l’aide dans toutes les régions 
du monde.

Les communautés sont le meilleur moyen d’atteindre les 
personnes vivant avec le VIH et affectées par le virus. 
•	 Les communautés jouissent de la confiance des personnes 

qu’elles aident. Ainsi, les organisations dirigées par une 
communauté sont le moyen le plus efficace pour atteindre les 
personnes vivant avec le VIH ainsi que les populations clés 
(gays et autres hommes ayant des rapports sexuels avec des 
hommes, travailleur(se)s du sexe, toxicomanes, personnes 
transgenres et incarcérées).

•	 Ces organisations font la différence, car elles traitent les 
membres de leur communauté avec respect et dignité. 

•	 Les communautés permettent de diversifier la manière 
d’apporter les services, mais aussi de définir correctement 
le rôle des personnes participant au développement de leur 
communauté.

Les communautés œuvrent pour changer  
les lois discriminatoires. 
•	 Les personnes lesbiennes, gays, bisexuelles, transgenres et 

intersexuelles, les jeunes et les femmes veulent jouir de leurs 
droits, ainsi que de leur santé de la reproduction et sexuelles.

•	 Les communautés s’engagent en faveur des droits des 
personnes vivant avec le VIH ainsi que des populations 
clés (gays et autres hommes ayant des rapports sexuels 
avec des hommes, travailleur(se)s du sexe, toxicomanes, 
personnes transgenres et incarcérées), afin qu’elles aient 
accès aux services de santé liés au VIH et à la tuberculose 
et pour qu’elles soient prises entièrement en compte par la 
couverture sanitaire universelle.

•	 Les communautés font campagne pour changer les lois 
discriminatoires. Leur lutte pour la dépénalisation de 
la transmission du VIH, de l’exposition au virus et de la 
non-divulgation du statut sérologique, des relations sexuelles 
entre partenaires du même sexe, du commerce du sexe,  

de la consommation de drogue et de la non-conformité du 
genre a porté ses fruits dans de nombreux du monde, parfois 
à l’aide d’actions en justice stratégiques.

2. LES ORGANISATIONS COMMUNAUTAIRES 
ONT BESOIN DE RESSOURCES ET DE 
RECONNAISSANCE
Le travail mené par les communautés de personnes 
vivant avec le VIH (gays et autres hommes ayant des 
rapports sexuels avec des hommes, travailleur(se)s du 
sexe, toxicomanes, personnes transgenres et incarcérées) 
a besoin de financements stables et d’être reconnu.

Rien pour nous sans nous. Les communautés exigent 
de diriger les programmes qui leur sont destinés. 1

•	 Lorsque les communautés sont intégrées à la riposte au 
VIH sur un pied d’égalité avec les autres partenaires, elles 
participent à l’élaboration, à la mise en place, au suivi et à 
l’évaluation des programmes, des lois et des interventions qui 
ont un impact sur leur santé.

•	 L’engagement et le leadership des communautés augmentent 
l’efficacité et maximisent l’effet des mesures.

•	 Investir dans les communautés est rentable.

Les organisations communautaires n’obtiennent 
pas toutes les mêmes financements. Les ressources 
internationales qui leur sont destinées reculent 
et les mécanismes nationaux de financement 
sont souvent inadéquats.
•	 Les pays et les donateurs doivent s’engager à soutenir 

les organisations dirigées par les communautés. Dans la 
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Déclaration politique des Nations Unies de 2016 pour mettre 
fin au sida, les États membres ont promis : 

Que les communautés dirigent 30 % minimum 
des services offerts d’ici 2030. 

De garantir qu’au moins 6 % des ressources liées au 
VIH soient réservés à des activités faisant avancer 
la société, notamment la lutte, la mobilisation de la 
classe politique et des communautés, la veille menée 
par les communautés, la communication avec le public 
et les programmes de sensibilisation portant sur les 
tests et le diagnostic rapides du VIH, ainsi que les 
programmes en faveur des droits humains tels que 
les réformes légales et réglementaires et la réduction 
des stigmatisations et des discriminations.
•	 Les mécanismes de contrat social2 sont nécessaires dans le 

monde entier pour financer les organisations communautaires.

•	 Les organisations communautaires sont essentielles au 
changement et doivent être financées. 

Les organisations dirigées par une communauté ont 
besoin d’un statut légal et que leur travail soit reconnu.
•	 Les législations visant à empêcher la déclaration et le travail 

des organisations dirigées par une communauté doivent être 
abolies où qu’elles se trouvent. 

•	 Les lois doivent protéger les droits des organisations 
communautaires dirigées par une communauté de personnes 
vivant avec le VIH ainsi que les populations clés (gays et 
autres hommes ayant des rapports sexuels avec des hommes, 
travailleur(se)s du sexe, toxicomanes, personnes transgenres 

et incarcérées), afin qu’elles puissent organiser, enregistrer et 
recevoir les financements des donateurs, sans pénalisation, 
surveillance ou contrôles injustifiés.

•	 Le rôle des groupes dirigés par des communautés au sein du 
système de santé doit être reconnu officiellement afin qu’ils 
puissent obtenir des financements et travailler sur un pied 
d’égalité avec les autres partenaires. 

3. LES ORGANISATIONS COMMUNAUTAIRES  
SONT ESSENTIELLES POUR PARVENIR 
AUX OBJECTIFS DE DÉVELOPPEMENT 
DURABLE
Dans un monde où les inégalités, la vulnérabilité et les 
discriminations augmentent, les communautés assurent 
que personne n’est oublié. Le rôle des organisations 
dirigées par une communauté n’a jamais été aussi 
important pour parvenir aux Objectifs de développe-
ment durable 5 (égalité entre les sexes), 16 (paix, justice 
et institutions efficaces) ou 10 (inégalités réduites). 

Les communautés forment un maillon essentiel 
d’un système de santé moderne. 
•	 Elles doivent être reconnues pour leur rôle dans l’élaboration, 

la planification, la prise de décisions, mais aussi comme 
partenaires clés, fournisseuses et bénéficiaires de la 
couverture sanitaire universelle.

•	 Dans toutes les régions du monde, les organisations 
communautaires de personnes vivant avec le VIH ainsi que 
de membres des populations clés (gays et autres hommes 
ayant des rapports sexuels avec des hommes, travailleur(se)s 
du sexe, toxicomanes, personnes transgenres et incarcérées) 
jouent un rôle à part pour apporter des services aux 
personnes qui en ont besoin.

•	 Les mécanismes de surveillance et de reddition de comptes 
au niveau des communautés permettent de concrétiser le 
droit individuel à la santé et garantissent de remédier aux 
violations des droits. 

Les communautés ouvrent la voie aux droits humains. 
•	 Les communautés sont en mesure de détecter, de signaler et 

de prévenir les crises liées aux droits humains. 

•	 Les communautés forment l’avant-garde de la riposte aux 
violations des droits humains dans le monde entier.

•	 Les communautés sont les gardiennes de la riposte au sida.

Les organisations dirigées par une communauté 
innovent pour atteindre les personnes oubliées. 
•	 Des communautés solides sont essentielles pour instaurer 

une résilience aux catastrophes naturelles et aux urgences 
humanitaires.

•	 Les communautés utilisent les technologies et les plateformes 
en ligne pour satisfaire les besoins des personnes 
nécessiteuses.

•	 Les organisations dirigées par une communauté ouvrent 
la voie et innovent pour améliorer la réponse aux besoins 
des personnes oubliées. 

Notes

1. Voir la définition des organisations dirigées par une communauté sur  
https://www.unaids.org/en/resources/documents/2019/what-is-a-
community-led-organization.

2. Les contrats sociaux représentent un mécanisme juridique au moyen duquel 
un pays peut mandater des communautés ou des organisations de la société 
civile pour délivrer certains services de santé, tels que le dépistage du VIH, 
des conseils en matière de VIH ou un soutien à l’observance du traitement. 
Les pays ne disposent pas toujours de ces mécanismes juridiques pour 
soutenir l’apport de services par les communautés. 
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L’ONUSIDA ET LES 
ORGANISATIONS 
COMMUNAUTAIRES
Le travail de l’ONUSIDA repose sur des partenariats 
efficaces avec des communautés. L’Assemblée générale 
des Nations Unies reconnaît le rôle des communautés, 
notamment dans la Déclaration politique des Nations 
Unies de 2016 pour mettre fin au sida qui promet :

•	 Que les communautés dirigent 30 % minimum des services offerts d’ici 2030.

•	 De garantir que 6 % minimum des ressources liées au VIH soient réservés à 
des activités faisant avancer la société, notamment la lutte, la mobilisation de 
la classe politique et des communautés, la veille menée par les communautés, 
la communication avec le public et les programmes de sensibilisation portant 
sur les tests et le diagnostic rapides du VIH, ainsi que les programmes en 
faveur des droits humains tels que les réformes politiques et législatives, mais 
aussi la réduction des stigmatisations et des discriminations.

L’ONUSIDA s’engage avec les communautés pour améliorer les réglementations 
et les programmes. Elle aide la société civile à jouer un rôle de partenaire dans les 
ripostes nationales au sida et à demander des comptes aux gouvernements sur la 
fourniture de services de prévention, de traitement, de soins et d’aide liée au VIH 
aux personnes vivant avec le VIH et touchées par le virus. 

L’ONUSIDA s’engage avec la société civile, en particulier avec les personnes 
vivant avec le VIH ainsi qu’avec les populations clés (gays et autres hommes ayant 
des rapports sexuels avec des hommes, travailleur(se)s du sexe, toxicomanes, 
personnes transgenres et incarcérées) et les groupes de femmes afin de 
promouvoir et de protéger les droits humains et l’égalité des sexes. 

La passion et l’expérience des communautés inspirent et guident l’ONUSIDA pour 
donner vie à un nouveau mouvement intégré qui place la riposte au sida au sein 
du contexte plus large de la santé, du développement, des droits humains et de 
l’égalité des sexes.
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LES RIPOSTES DIRIGÉES 
PAR LES COMMUNAUTÉS 

SONT IMPORTANTES, 
car ce sont les communautés qui 
sont confrontées aux épreuves et 
savent comment les surmonter. 
Les gens veulent participer au 

changement. Lorsque les personnes 
sont à la source du changement,  

il est plus efficace et pérenne. 

Rico Gustav, Réseau mondial des personnes  
vivant avec le VIH  (GNP+)



20 Avenue Appia
1211 Genève 27
Suisse

+41 22 791 3666

unaids.org


